
En reprenant, en juillet 2016,
les actifs de toute la filière
palmier à huile de Siat
Gabon, Olam s'est fixé trois
principaux objectifs : mo-
dernisation des infrastruc-
tures rachetées, mise en
place d'une politique d'em-
bauche des nationaux et
respect de l'environne-
ment.

SITUÉE à 61 kilomètres dela ville de Lambaréné, lapalmeraie de Makouké,l'une des plus anciennesplantations de palmier àhuile du pays (1981), ap-provisionne au quotidienle complexe industriel deLambaréné, spécialisédans la fabrication d'huilede table et de savon. A Makouké, les responsa-bles d'Olam ont mis un ac-cent particulier surl'embauche des nationauxet le respect de l'environ-nement. D'où la création deplusieurs espaces aména-gés et à haute valeur deconservation. S'agissant du volet emploi,Olam a consenti d'énormesefforts pour recruter unmaximum de compa-triotes. «A notre arrivée sur
le site de Makouké, en 2016,
nous avons lancé un vaste
programme de recrute-
ment. L'ancienne proprié-
taire, lors de la reprise du
site, nous a rétrocédé en
tout  50 employés. Depuis

lors, nous avons procédé au
recrutement de 500 per-
sonnes, dont près de 80 %
de nationaux» , a affirméHenry Dusmin, le managerdu site de Makouké.Au niveau de la sécurité so-ciale, Olam s'est attelé à ré-gulariser la situation desemployés auprès de laCaisse nationale de sécu-rité sociale (CNSS) et de laCaisse nationale d'assu-rance maladie et de garan-tie sociale (CNAMGS). Augrand bonheur de Léa-San-drine Mfono, assistante deplantation.« L'arrivée d'Olam sur le
site de Makouké a réglé
beaucoup de choses. Déjà,
au niveau des cotisations,
nous sommes désormais as-
surés à la Caisse nationale
de sécurité sociale et à la
Caisse nationale d'assu-
rance maladie et de garan-
tie sociale. C'est une
avancée énorme pour nous.
Mieux, actuellement, Olam
nous a fait signer des
contrats qui nous protè-
gent. Nous en sommes heu-
reux», a-t-elle fait savoir. Les populations vivant au-tour de la palmeraie ontégalement été prises encompte. « Avec les popula-
tions locales, nous sommes
en train de mettre en place
un contrat social. Elles vont
nous soumettre leurs do-
léances et, à notre niveau,
nous verrons les solutions à
apporter si possible. Une
plate-forme sera mise en
place à cet effet», a encoreindiqué Henry Dusmin. Pendant ce temps, les po-

pulations environnantesbénéficient gratuitementde l'électricité, en plus dessoins médicaux.  Le volet "environnement"occupe également uneplace importante à Olam.Ainsi, l'entreprise a amé-nagé plusieurs zones tam-pons à haute valeur deconservation. « Olam a
aménagé plusieurs espaces
appelés zones tampons. Sur
ces différents sites, il est for-
mellement interdit de
mener une quelconque acti-
vité. Que ce soit au niveau
de la pêche, de la coupe de
bois ou toute autre activité.
Tout contrevenant est pas-
sible de licenciement. Car, la
protection de l'environne-
ment est une priorité abso-
lue chez nous», a affirméHubert Sambat, assistanten Haute valeur de conser-vation à Olam Makouké. 

Côté palmeraie, le sites'étend sur une superficiede 5 700 hectares, dont 1500 hectares de planta-tions mâtures. «L’objectif
final est de planter 8 000
hectares», a révélé HenryDusmin. S'agissant des prévisions,la société souhaite doublersa production. «Notre ob-
jectif est de produire 60 à
70 tonnes de noix de palme
par jour. Mais aujourd’hui,
nous n’en sommes qu’à 22
tonnes. Nous avons encore
beaucoup de travail à
faire», a expliqué le direc-teur du site, Henry Dusmin.
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Entre création d'emplois et respect de l'environnement 
A la découverte des investissements d'Olam au Gabon/Palmeraie de Makouké 

Willy NDONG
Makouké/Gabon 

Le directeur du site d'Olam Makouké, Henry Dusmin, répondant aux questions de
la presse.
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Léa-Sandrine Mfono, assistante de plantation, a salué l'arrivée d'Olam 
dans le coin.
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Ce site est protégé par l'entreprise, afin de préserver l'environnement.
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Une vue de la direction du site d'Olam Makouké.
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